
Pierrot à l’école 
 

« Un jour, fiston, tu seras un homme mais d’abord il faut aller à l’école ». Moi, 
l’école, j’aimais pas ça. Mais j’aimais cet homme simple et droit alors j’ai dit oui à 
l’éclipse. 
J’ai donc appris que la vie était faite d’impératifs catégoriques qui pouvaient 
être absolus si l’on s’aimait dans la paix du prochain à la condition de bien se 
taire et d’avoir un bon bulletin. Un marathon man du casier vierge, quoi. Ah ! Ces 
rangées de chiens assis à contenir leurs envies ! Quoi de plus explosif que le Q.I. 
des vessies, des rectums, des zygomatiques en folie ! Serrer les fesses, on 
rentre le ventre et on sourit. 
Repeat repeat repeat after me My name is Pierrot Oh yes I do Oh no I do not 
Oh don’t you ? Oh yes faites-moi le coup de l’hypoténuse Translatez-moi 
Fractionnez-moi Madame que je vous abscisse un peu juste un peu Repeat repeat 
repeat after me I am Pierrot quelque part entre le plus infini et le moins à 
l’ordonnée mal définie mais qu’est-ce que j’y peux d’ailleurs votre parallélépipède 
n’est qu’un cercle au périmètre cabossé parce qu’il n’a pas de bouche ni de sexe 
Repeat repeat repeat after me « des difficultés de compréhension » mes 
droites avaient envie d’évasion alors elles se sont rencontrées c’était plus fort 
de toute façon à quoi ça mène des parallèles ? D’ailleurs pas de quoi fouetter un 
chat « Le petit chat est mort » criait Agnès à la page 53 des éditions Larousse 
« Sentez-vous le poids de la métaphore ? » Ah ! Les grands yeux d’Agnès elle le 
sait bien petite chatte est devenue femme quand Poquelin devenait Molière qui 
épousa mère et fille où tu seras Agnès dans dix ans peut-être qu’on ne pourra se 
reconnaître repeat repeat repeat after me My name is Pierrot je serai loin de 
tout ça ah la la « Si tu t’imagines fillette fillette si tu t’imagines xa va xa va xa » 
crois-tu qu’on peut vivre dans un tonneau Agnès ? Cogito cogito ergo j’m’appelle 
Pierrot « peut mieux faire » amo amas « manque de rigueur «  amabo amabis 
« fait le pitre en cours » amabam non le « clown de dieu » on l’appelait ich sterbe 
je crois bien stoïcisme vient de stoa le portail grand ouvert ou la fenêtre je ne 
sais plus trop ergo plus de fesses molles aux estrades mon Ça s’indigne de vos 
mollets flasques Monsieur ich sterbe je crois bien repeat after me « Notre père 
qui êtes aux cieux restez-y » alors se caresser en regardant la mer ich sterbe 
papa Voilà mais on doit pas sterber avant le bachot j’m’appelle Pierrot Voilà j’ai 
balancé l’bureau et dans un temps de poisson j’leur ai crié mon nom Repeat 
repeat repeat after me mes amis 
 

Demain noble lapidaire 
Je serai Pierrot Lunaire ! 

 
Véronique Dimicoli, poème dramatique « Pierrot », 1999. SACD. 


